
vo ca tions, et spé cia le ment
notre fon da trice Mère Paul-
Marie, mes con frè res Fils de
Marie, mon conseil ler spi ri tuel
et mes bons pa rents qui m’ont

tou jours sou te nu de leur en cou ra ge ment.
Je me dois de re mer cier aus si tous les au tres

mem bres de l’Église qui prient pour les vo ca tions sa -
cer do ta les et je prie moi-même pour que tous sa -
chent s’ou vrir à la lu mière en se fai sant pe tits, ac -
cueil lants et re con nais sants en vers Dieu qui peut
exau cer leurs priè res par des voies qu’ils n’ont pas
pré vues.

Et aus si et sur tout je dé sire re mer cier Dieu et
l’Imma culée qui veu lent le bien de toute l’hu ma ni té.
Et je ne peux ou blier tous nos amis du Ciel qui sont si 
ac tifs, même si leur pré sence se fait très dis crète.

et me boit ac quiert la vie éter nelle et re çoit l’Esprit Vé ri table.”
«Fi na le ment, la Dame re pa rut dans la gloire qui lui est propre. À pré sent, je

voyais la dif fé rence entre sa gloire et l’autre Gloire, puis sante et ma jes tueuse,
celle de l’Être dans la Fi gure flot tante.

«La joie était ré pandue sur le vi sage de la Dame; et, dou ce ment, de loin,
Elle dit: “Adieu!” La vi sion fon dit len te ment; et je pleu rai.» (Cf. La Dame de Tous
les Peu ples, 55e vi sion, 31 mai 1959, pp. 265-266)

Cette grâce qui ter mine la série des 55 vi sions est une Apo théose cé leste
et contient beau coup de se crets non en core dé voi lés, car notre peuple n’est
pas prêt à les re ce voir. Le Royaume qui vient com mence d’a bord dans le
coeur de cha cun.

NOTRE FRESQUE EUCHARISTIQUE
Les pe tits ont com pris, ils ont res sen ti dans leur coeur la si gni fi ca tion d’une

cer taine pré sence de l’Imma culée dans l’Hostie. (Cf. Marie et la Très Sainte Eu cha -
ristie, pp. 92-97) Comme le di sait un pré di ca teur: «Les pe tits ont la théo logie du
coeur; ils avan cent dans une grande sim pli ci té.»

Per sonne ne peut s’i ma gi ner ce que sera le Royaume. Les pe tits qui sont
ap pe lés à en dé voi ler les pré mi ces ont tou jours le même sort: ce lui d’être in -
com pris, d’être mé pri sés et d’être condam nés par des grands fé rus de
science. Mais, pour dé voi ler des no tions nou vel les, ti rées des an cien nes, Dieu 
a be soin de coeurs li bres de toute con trainte et ayant une grande sim pli ci té.

Aus si, les pe tits ont com pris que l’Imma culée est pré sente (mais dif fé rem -
ment de Jé sus) dans l’Hostie pour at ti rer tous les peu ples à l’Eu cha ristie, car
chaque être hu main doit être comme un grain de blé mou lu et pé tri pour de ve -
nir Eu cha ristie. De ve nir Eu cha ristie, c’est se lais ser trans for mer, pu ri fier, sanc -
ti fier et di vi ni ser.

C’est en jan vier 2000 que le Sco las ti cat des Fils de
Marie a pris nais sance. En dé cembre der nier, je ter -
mi nais mes cours après une for ma tion de cinq ans.

Nos pro fes seurs ont in ves ti beau coup de temps
et d’ef forts pour éta blir tou tes les struc tu res qu’une
telle en tre prise de man dait. En plus, il leur a fal lu pré -
pa rer des cours de ma nière à as su rer une for ma tion
so lide et conforme à ce que sug gère le Saint-Siège
pour la for ma tion des prê tres. J’ai pu être té moin du
grand idéal d’amour qui brû lait dans leur coeur tout
don né à leur Mère du Ciel. Un grand mer ci à vous,
chers pro fes seurs!

À tra vers ces an nées, nous avons aus si eu quel -
ques échos des sa cri fi ces que plu sieurs mem bres
de l’Oeuvre de la Dame de Tous les Peu ples se sont
im po sés pour les fu turs prê tres Fils de Marie, en plus 
des nom breu ses priè res dont nous avons bé né fi cié.
Je com prends qu’ils aient à coeur les vo ca tions sa -
cer do ta les, car ils ai ment Dieu et dé si rent que son
Règne s’éta blisse en eux d’abord et sur toute la terre 
ensuite. Je me re con nais bien in digne de tou tes ces
grâ ces, mais je re mercie sin cè re ment tou tes ces
per son nes connues ou in con nues qui prient pour les 

Lors de notre 25e an ni ver saire de
ma riage, en 1991, mon mari m’a of fert
d’al ler en pè le ri nage en Eu rope avec
l’Armée de Marie. J’a vais tel le ment
par lé d’un pè le ri nage ef fec tué avec
une amie qu ’il a vou lu me faire plai sir
en m’ac com pa gnant, cette fois-ci, pour 
cette oc ca sion spé ciale.

Le pè le ri nage avec les mem bres de
l’Armée de Marie al lant bon train, vint le 
jour de l’or di na tion de trois Fils de
Marie par S. Exc. Mgr Ma rio Pe res sin,
ar che vêque de L’Aqui la, en Italie. Mon
mari, étant fa ti gué de se le ver très tôt
pour suivre l’ho raire de la journée, ne
vou lut pas ve nir et j’en pleu rai, mais
j’ac cep tai de ne pas suivre le groupe
en cette journée spé ciale. À la der nière 
mi nute, il chan gea d’idée et nous som -
mes al lés avec le groupe. Quelle belle
journée en ce 12 sep tembre 1991 où
cinq dia cres (trois Fils de Marie et deux 
dia cres de l’archidio cèse de L’Aqui la)
re ce vaient le sa cer doce tant mé ri té et
at ten du!

Le len de main, cha cun des nou -
veaux prê tres de vait cé lé brer sa pre -
mière messe dans une église par ti cu -

lière. Nous de vions al ler, mon mari et
moi, à la messe du Père Be noît Pi card.
À notre ar rivée dans l’église de Mon te -
reale, ar chi dio cèse de L’Aqui la, je suis
allée prendre place dans un banc en
at ten dant que mon mari re vienne de sa 
vi site à la pe tite cha pelle adjacente.

Voyant la statue de Notre-Dame des
Dou leurs, blessée par le glaive qui lui
tra verse le coeur, mon mari, qui n’avait
pas fait de pra tique re li gieuse de puis
au moins 20 ans, est sou dai ne ment
bou le ver sé, se sen tant tout trans for mé
de l’in té rieur. Il est venu me re joindre
sans m’in for mer de ce qu’il ve nait de
vivre et as sis ta à la messe avec dé vo -
tion. Quelle pié té se dé ga geait de ce
nou veau prêtre! Après la messe, je me
sou viens que le Père Be noît nous
mon tra un sou ve nir de son Bap tême,
car, ce jour-là, sa mère l’avait con sa cré 
à Marie.

Re ve nus à l’au to bus qui nous con -
dui sait, mon mari m’a de man dé quel -
les é taient les priè res que nous ré ci -
tions lors de nos dé pla ce ments d’un
en droit à l’au tre: consé cra tion à Marie,
prière de la Dame de Tous les Peu ples
et prière à saint Mi chel Archange. De
plus, il me de man da si j’avais un cha -
pe let pour lui, ce qu’il n’avait pas pris
dans ses mains de puis fort long temps.
Déjà, en sa pre mière messe, le Père
Be noît Pi card, par sa grande in té rio ri -
té, sta bi li sait les grâ ces de con ver sion

25e an ni ver saire de ma riage de Lise
Sa bou rin et de Serge Bois vert (pho to
prise le 14 sep tembre 1991).

Frère Sté phane, en at tente de
son or di na tion sa cer do tale. Il
est le fils aîné de Lise et de
Serge Bois vert.

Après avoir tant reçu, on vou drait faire par ta ger à
tous ce tré sor, car, quand on est as soif fé de con -
naître Dieu, c’est un grand bon heur, en ef fet, d’être
im mer gé pen dant cinq ans dans la sa gesse ac quise
par l’hu ma ni té de puis des mil lé nai res. Et il faut bien
re con naître aus si que la for ma tion du rant ces an -
nées ne se li mite pas au seul as pect in tel lec tuel. Les
sé mi na ris tes for ment un pe tit groupe avec leurs pro -
fes seurs qui les font bé né fi cier de leur ex pé rience
sa cer do tale, et il y a aus si tous les évé ne ments de la
vie qui sont si for ma teurs. À tra vers les qua li tés et les 
li mi tes de cha cun, nous ap prenons chaque jour da -
van tage à dé cou vrir l’Amour qui est comme un tré -
sor ca ché par mi nous. Cette ex pé rience de vie vient
rendre vi vante cette belle science qui nous est en -
seignée et nous la fait pé né trer de plus en plus.
Nous re con naissons bien que nous avons une Ma -
man au Ciel qui veille sur notre for ma tion.

Mon dé sir per son nel, après avoir tout juste com -
plé té ce pro gramme d’é tu des, est de tout re mettre
entre les mains de la Dame de Tous les Peu ples, car 
c’est bien grâce à Elle, en réa li té, que nous avons
tous tant ac quis dans cette belle Oeuvre sus citée
spé cia le ment pour ce temps par ti cu lier de l’his toire
hu maine. Que s’étende donc le beau Règne de Dieu 
et de l’Imma culée sur toute la terre pour que la Paix
soit en fin ac cordée à tous les peu ples!

Frère Sté phane Bois vert, o.ff.m.

«QUAND TOUT DEVIENT EUCHARISTIE» (suite de la page 23) C’est ain si que vien dra le royaume de prê tres et que sur gi ra la na tion sainte 
où Dieu sera aimé, glo ri fié et ado ré. De même, l’Imma culée sera aimée, ho -
norée dans le beau Ciel près de Jé sus, comme Elle le sera dans l’Eu cha ristie. 
Ain si, les peu ples vont être évan gé li sés; ils vont s’u nir en re trou vant les va -
leurs évan gé li ques si né ces sai res en toute vie apos to lique. Et la na ture va s’a -
pai ser, les ani maux fé ro ces vont se cal mer.
UNE ÂME RELIGIEUSE

En ter mi nant, re mer cions Dieu, chers mem bres de l’Armée de Marie. Rap -
pe lons-nous que la pe tite se mence de blé, dé posée en terre de puis si long -
temps, a ger mé, puis elle a pous sé et a été pié tinée, bal lottée par les tem pê -
tes de tou tes sor tes qui l’ont for tifiée. Nous for mons une fa mille, di rigée par
Jé sus et Marie qui, dès notre pre mière réu nion, en 1971, nous in vi taient à par -
ti ci per au combat, nous rap pe lant avant tout que nous som mes tous sur un
pied d’é ga li té, tant re li gieux que laïcs, en ce sens que, de vant Dieu, ce qui
compte avant tout, c’est d’a voir une âme re li gieuse. Voi là pour quoi nous
som mes en core ca pa bles d’ai mer l’Église et ses Chefs qui ne pour ront ja mais
nous en le ver cette force spi ri tuelle et mys tique, car si nous avons la joie de la
pos sé der, c’est qu ’ils nous l’ont fait mé ri ter.

Voi là aus si pour quoi nous pou vons en core ré pé ter après plus de trente ans:
L’Armée de Marie se re con naî tra à ce seul signe:

«sa fi dé li té à Rome et au Pape». (C’é tait le 7 sep tembre 1971.)
En ac cep tant la Croix, Dieu nous fait pé né trer
En Son propre Mys tère: in time re la tion.
Uni vers in fi ni, l’être trans fi gu ré
S’a bîme dans l’Amour, ô douce re li gion!

En l’Année eu cha ris tique, fête de la Chaire de saint Pierre,
22 fé vrier 2005 Mère Paul-Marie

dans l’âme de mon mari. Les grâ ces de 
Dieu sont su bli mes.

Con fes sion, dé vo tion aux trois Blan -
cheurs: Jé sus-Eu cha ristie, Marie et le
Pape, et re con nais sance se pro lon -
gent de puis ce jour béni. Peu de temps
après, mon mari fut ac cep té dans la
Fa mille des Fils et Fil les de Marie.

Père Be noît, vous êtes dans notre
prière avec tous les Fils de Marie, vos
con frè res, vous tous cloués à la Croix
de la Co-Ré demp tion. Avec toute notre 
re con nais sance, nous vous de man -
dons votre bé né dic tion.
12 jan vier 2005 Lise Bois vert

Notre-Dame des Dou leurs
église de Montereale




